
Concernant cet accessoire, il faut tout d’abord vérifier 
son bon fonctionnement. C’est à dire s’assurer que les 
abeilles seront bien maintenues dans la partie qui leur 
est réservée, et qu’elles ne pourront pas s’introduire 
dans le réservoir. Qu’il soit plein ou vide. 
Il se peut alors, qu’une petite modification soit néces-
saire sur les anciens modèles rectangulaires, voir le 
schéma n° 1. 
 
Cette modification consiste à bloquer le capuchon in-
térieur qui, sur certains modèles, a trop de jeu par 
rapport au couvercle. Ce jeu permettant à ce capu-
chon de remonter lorsqu’il y a du sirop, laissant ainsi 
le passage aux abeilles, qui viennent se noyer dans le 
bac quand il y a de la nourriture, ou qui viennent s’y 
perdre lorsqu’il devient vide. Ce dernier cas est d’ail-
leurs très ennuyeux, car lorsqu’il y a 200 ou 300 
abeilles agglutinées sous le couvercle du nourrisseur, 
l’opération de nourrissage qui normalement demande 
quelques minutes, devient alors un vrai problème. 
Afin d’éviter ces désagréments, il faut donc bloquer 
ce capuchon en position basse, afin qu’il ne flotte pas 
sur le sirop. Un morceau de corde à piano (tige métal-
lique de 3 mm de diamètre ou un clou assez long et 
assez fin glissée à travers le flotteur et l’entrée du sas 
(voir schéma) résout très facilement le problème s’il 
existe. 
 
Une autre modification s’avère également nécessaire 
sur le petit modèle carré de la marque Lorho que nous 
préconisons avec cette ruche écologique. 
Pendant le laps de temps que va durer le nourrissage, 
soit au début de l’installation d’une colonie ou d’un 
essaim, ou bien encore avant ou après l’hivernage, ce 
nourrisseur ne doit pas entraver la bonne régulation 
intérieure de la ruche et la bonne circulation de l’air à 
travers la moustiquaire. 
Tel qu’il est conçu, c’est malheureusement ce qui va 
se produire sous toute sa surface lorsqu’il sera posé 
sur la moustiquaire. Ce qui peut constituer un handi-
cap plus ou moins sérieux. 
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Modifications à apporter à un nourrisseur 

Pour modifier cela, il suffit de surélever ce nourris-
seur de 10 mm afin que l’air circule en-dessous, ce 
qui permettra aux abeilles de pouvoir continuer à tra-
vailler à la régulation même si le nourrisseur est en 
place. 
Cette petite modification consiste donc à ajouter 4 
petits pieds et à allonger le sas d’entrée pour qu’il 
repose sur la moustiquaire. De cette façon la 
circulation de l’air ne sera pas entravée. 
Les petits pieds seront découpés dans un tube de 
plastique de ± 10 mm de diamètre, et  collés à chaque 
angle avec de la super-glue. 

Schéma n° 2: Surélévation du nourrisseur 

Vue de côté 

Vue de dessous 

Rondelles de tube ajoutées et collées 

Sas d’entrée central 
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Schéma n° 1: Blocage du flotteur sur nourrisseur 

Quant au sas d’entrée, il sera prolongé avec une 
rondelle découpée dans un tuyau de plastique de 43 à 
45 mm de diamètre intérieur et collée également en 
prolongement du sas d’entrée du nourrisseur. 
 
Cette deuxième modification simple et efficace peut 
être réalisée sous tous les types de nourrisseurs avec 
plus ou moins de facilité selon leur conception. 


